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RÉSUMÉ

À partir d’une enquête qui consiste à dessiner le réseau trophique de l’organisme Adriana, nous 
allons imaginer des actions et des sculptures sociales qui tissent un portrait alimentaire de soi en lien 
avec son environnement.
Objectif : Sensibiliser les élèves du Lycée professionnel agricole Adriana à l’empreinte écologique 
délirante de nos comportements alimentaires largement irrationnel et d’une organisation du 
territoire qui participe d’une psycho-géographie du délitement. Comprendre une histoire de l’art et 
des représentations de l’alimentation en lien avec nos prédations et nos délires; Faire participer les 
élèves a un changement de régime et de paradigme.
Description : À partir de notes, de captations sonores et visuelles, l’artiste avec les élèvent vont 
co-construire une re-composition du délire comme pour nous réveiller d’un cauchemar. À l’aide 
de sculpture sociale et d’actions, nous dépasserons les vanités écœurantes pour faire œuvre de 
propositions. Des dégustations et des raffinements visuels seront pensées et réalisés par et avec les 
élèves.

Pour rappel, il est important de mentionner que cette résidence artistique est intégrée dans 
une démarche scientifique plus vaste dirigé avec Julie LeGall à propos de la représentation de 
l’alimentation et de l’agriculture chez les adolescents.

SELFOOD, une enquête sucrée dans le territoire d’Adriana





METHODOLOGIE

1- Documentation et préparation de l’enquête :
	 - Les plans de l’établissement et de l’exploitation.
	 - Le diagnostic faunistique et floristique de l’établissement en amont. 
	 - Le « catalogue » des plantes cultivées et des animaux élevés au seins de l’établissement.
	 - Le carnet de commande des produits agro-alimentaire du restaurant scolaire.
	 - Le carnet de commande des produits agro-alimentaire et vétérinaire pour l’animalerie

2- Enquête photographique au moyen des SELFOOD du régime alimentaire des élèves : 
	 - Pendant une semaine, les élèves prendront en photo leurs repas (déjeuner et/ou dîner
	 pendant 7 jours.

3- Enquête sonore des acteurs possible du réseau trophique de l’établissement.

4- Representation du réseau trophique de l’établissement avec les élèves durant un atelier de 2 jours.

5- À partir de ces ateliers, nous constituerons des groupes d’élèves selon leurs intérêts pour une 
problématique soulevée après analyse des premières données.

6- Des œuvres seront conçue et projetées par chacun des groupes afin de sensibiliser, perturber et 
« améliorer l’organisme Adriana dans son territoire ».

7- Réaliser les œuvres dont la conception s’adapte le mieux au territoire et aux interdépandences.



PLAN D’ACTIONS :

19 au 21 décembre : 
		  - Visite de site, rencontres et conférences le Jeudi 20 décembre
		  - Téléchargement de l’application YUKA et utilisation de l’appli à des fins artistiques.
		  - Exercices à réaliser suite à l’intervention en amont : Les SELFOOD 
		  - Exercices à réaliser après l’intervention en aval : Les SELFOOD  (pendant une semaine 	
		  prendre en photo son repas (déjeuner et/ou dîner) pendant 7 jours.
		  - Exercice à réaliser en aval des SELFOOD : dessin individuel et collectif du « réseau 		
		  trophique » des élèves (lieux d’achat ou d’aprovisionnement des nourritures, collecter 	
		  les emballages, l’historique de YUKA, …)
		  - Exercice, Évaluation du gaspillage alimentaire dans le restaurant. Peser des poubelles 	
		  d’un repas.	
		  - Exercice, SELFOOD des animaux (1 mammifère, 1 reptile, 1 poisson et 1 oiseau)
		  - Exercice de SELFOOD de plantes (1 légumineuse, 1 graminée, 1 arbre, 1 rose)

Intervention pour mesurer les réseaux trophiques, observer collectivement les données visuelles 
produites par les élèves (photo SELFOOD, dessin de réseau trophique, …). Réalisation d’un mur de 
Selfood et mise en commun des réseaux. Dessin du réseau trophique de celui de l’établissement.

Analyse et critique du réseau trophique : Lister les problèmes. Faire des groupes d’élèves.

13 au 15 Février :  
	 - Scénarios d’amélioration réalisable avec les moyens humains et techniques de 
	 l’établissement + budget de 3000€ de prod (à confirmer).
	 - Liste des scénarios et les décrire : Faire des plans, des dessins et une prévision du réseau
	 trophique vertueux. (une feuille 60x80cm pour chacun des projet d'améliorations)
	 - Votation (élèves et corps pédagogiques) pour celui qui semble le plus efficace et le plus 		
	 durable… 

Mercredi 6 mars
	 - Date de votation après évaluation
	
Du 6 mars au 10 avril : Perfectionnement.

15 au 19 avril : Réalisation du scénario
	 - construction
	 - suivit
	 - valorisation
	 - mesures

Restitution publique : 20 Avril 
et/ou exposition de l’ouvrage à maturation.
Une exposition est à l’étude pour représenter l’œuvre de résidence avec l’ensemble des réalisations 
du projet SUGAR KILLER, a Selfood Enquiry d’Octobre à Décembre 2019.



réseau trophique de l’établissement réalisé avec les élèves





POINTS SAILLANTS :

1- À partir de la documentation et de l’enquête, l’organisme Adriana est enclavé dans une 
zone commerciale avec une forte présence de la restauration rapide. La maison adriana et le 
lycée professionnel est établie sur d’anciens verger et un cours d’eau. Le restaurant est en cours 
d’agrandissement.

2- Les élèves sont majoritairement pensionnaires et bénéficient de la restauration collective. L’origine 
des aliments provient majoritairement au delà de 60km et même d’occitanie.

3- Le fonctionnement cloisonné de l’établissement ne permet pas de faciliter les interactions entre 
la production horticole, l’aménagement paysagé et l’animalerie. Par exemple le foin ne sert pas à 
l’animalerie qui l’achete.

4- Le gaspillage alimentaire dans la restauration collective a fortement progressé du fait de 
comportement assujetie à l’offre de la zone commerciale. (environ 130l/jours de fromages et de fruits  
en plus des volumes importants jetés constatés par le responsable du restaurant.

5- La population des rats a augmenté sur l’établissement. 

6- Dans l’animalerie, 10l d’animaux morts par an, enterré à + 80cm dans le sol.

7- Un jardin en permaculture est mis en place à coté du composteur. Il apporte une petit récolte de 
légumes. Les fruits des arbres du verger ne sont pas consommés.

8- Le chiffre d’affaire et le niveau de gaspillage important de la restauration rapide





GROUPES ET SUJET DE TRAVAIL :

1- Intensifier les interactions au sein de l’organisme Adriana :
(relation entre l’horticulture, le restaurant collectif et l’animalerie, le sujet du fourrage et sa 
valorisation...)
Lucas, Loïc, Malaury, Alexandre, Nicolas, Quentin, Lucas, Fabien.

2- La relation à la zone commerciale, la pression des modes de consommations de la restauration 
rapide. (Enquête sur les rats, le gaspillage alimentaire, ...)
Floriant, Thibaut, Julie, Mickaël, 
Lénaïc veut imaginer un lien avec les interactions interne de l’organisme.

3- Le gaspillage alimentaire dans les poubelles
Julien, Dimitri, Ophélie, Roxane, Adrien

EXEMPLE D’ŒUVRES RÉALISÉES 

En lien avec ces 3 axes, voici des œuvres réalisées qui s’apparentent à la situation de l’organisme 
Adriana et qui rend visible les points saillants.

Installations des selfoods sous forme de tapisserie



LE CYCLE DE LA MEULE
2013 - Zone Sensible, Saint-Denis
Actions et dispositifs : meule de foin, animation GIF, diaporama, lettres au maire 
pour une banque de semences, photographie numérique (120 x 83 cm, dibon), 
herbier

Commissariat : Parti Poétique

« Comment calculer l’échéancier de la tonte en fonction du rétroplanning de la pousse »

Avec Herbes, nous amorçons un processus qui donne des 
formes à un cycle qui nous alimente. Ce stade est donc la 
première étape du Cycle de la Meule. 

La meule comme monument est la forme manifeste de ce 
cycle.  La meule fut constituée et présentée à Zone Sen-
sible, puis le foin fut livré à l’association Clinamen (www.
clinamencomptoir.tumblr.com) qui promeut l’agriculture 
urbaine à Saint-Denis. Suivant le fil de l’herbe, le sol traverse 
nos troupeaux au retour d’un astre. 
L’été arrive et nous livrons l’herbe ainsi soignée aux mou-
tons de Clinamen (association pour la réintroduction des 
pratiques agricoles en milieu urbain). Dans la cadre d’une 
résidence spécifique en 2013, initié au printemps, Thierry 
Boutonnier propose da valoriser l’herbe du coin. Avec le 
Cycle de la Meule, il s’agit de retenir la pousse, justement, 

pour que les moutons les ruminent cet hiver. Derrière la 
médiathèque, la ZAC Franc-Moisin Bel-air offre un « Tiers 
paysage » (Gilles Clément). Ce terrain vacant devant le Ly-
cée Suger est un lieu d’aisance pour les chiens des prome-
neurs. Sur cette terre arable, nous avons donc décidé d’in-
vestir le pâturin, la féole et autre poacés qui y prospéraient. 
Du 5 au 8 Juin, une fauche publique a eu lieu. Nous l’avons 
engrangée à la Banque de Reines. Du 15 au 17 juillet, une 
deuxième coupe a complété le foin qui sèche. Ce fourrage 
servit de nourriture d’hiver pour les moutons de Clinamen. 
Nous donnons une forme pour chaque état de notre rela-
tion à ces herbes. 

Une de ces formes est celle de la meule





Dans le cadre de la création du jardin paysager de 
la Maison Jean-Jacques Henner à Bernwiller, l’artiste 
Thierry Boutonnier imagine Anthropo-cène, une 
œuvre coopérative qui unit les arbres avec une table 
monumentale. Cette cène, dont les pieds et les troncs se 
confondent, est le symbole de l’articulation des vergers et 
des habitats en pays sundgauvien. L’œuvre invite villageois 
et promeneurs à s’attabler pour devenir les commensaux 
de ces arbres qui nous relient à la Terre durant de grands 
moments de convivialité. L’œuvre, lieu de vie tourné vers 
l’avenir a été commanditée par la commune de Bernwiller 
par l’intermédiaire de COAL.

Merci aussi aux arbres, au nord : Tillia Greenspire,  Malus 
Christkindler, Pyrus Wasserbirne, Amelanchier et Prunus 
Aviulm et au sud Prunus Avium, Malus Gravensteiner, 
Quetsche d’Alsace, Morus Alba et Tillia Greenspire.

« J’ai voulu montrer que l’arbre, pour nous, s’étend plus que l’extremité de ses branches et s’enfonce plus profond que ses racines »  
Francis Hallé, Plaidoyer pour l’arbre

2016, Parc Jacques Henner - Bernwiller, Alsace . Commande
Sculpture végétale.

ANTHROPO-CENE

Anthropo-cène, dessin
5 Juin 2016





χάος ou «Chaos» en français, ce mot grec qui signifie « vide 
béant » et inspira Van Helmont, l’un des grands-pères de 
la chimie, pour nommer ce qui n’a de matière ni de forme 
propre : le gaz. 
En quoi cette science et cet état gazeux de l’art concerne le 
lycée professionnel agricole de Flamarens ?
Dans le lycée agricole de Flamarens, avec les élèves, nous 
avons dévoloppé un travail très héteroclite qui représente 
la complexité du monde agricole contemporain. 
Avec un certain réalisme, je me suis intéressé aux rela-
tions entre l’alimentation et l’énergie. Grâce à un travail 
de coopération avec des entreprises comme ARIA enr, j’ai 
developpé des méthaniseurs domestiques recylclant les 
déchets organiques de cantine et ceux de l’exploitation 
agricole afin de produire du biogaz.
Une série photographique et une vidéo documentent une 
campagne semée d’antennes relais, de poubelles pleines 
d’emballages, des zones mitées par des pavillons et des 
monocultures traitées comme des platanes la veille d’un 
Tour de France.

Une installation présente la méthanisation et ses bulles de 
biogaz. Deux maquettes de derrick (1/100 en allumette  
- 1/10 en acier peint) dénoncent un monde renversé où 
l’alimentation humaine est assujettie aux énergies fossiles 
dans un paysage ayant subi une sécheresse précoce (avril-
juin, 2011).

« Élever des bacteries qui bullent... »

χάος
2011 - Lpa Flamarens, Lavaur, Tarn 
Série photographique. Techniques mixtes
L’angelus d’après (Face image, 50x74cm)
Le must de l’exception (digigraphie canvas, 72x 115cm)
En attendant le tour (contrecollage dibond, 49x75cm)



« Un assolement pour Mermoz »

Prenez racines ! 
2010-2015 - ZAC de Mermoz, Lyon
Sculpture sociale
Lauréat Prix COAL Art et Environnement
Soutenu par la Fondation de France
www.prenezracines.tb6380.com

Les habitants se saisissent de «Prenez racines !»  
et ils accompagnent les transformations du quartier. 
Ce projet est soutenu par la MJC Laennec-mermoz durant 
les six annés de travaux dans l’Entrée Est du Grand Lyon 
dans le cadre de la politique de la ville (ANRU-CUCS). 
« Prenez racines ! » accompagne les habitants du quartier 
durant ses transformations de fin 2009 à 2016. Aujourd’hui, 
« Prenez racines ! » est une pépinière urbaine où chaque 
arbre planté est parrainé et soigné par des individus. 
Ces arbres ont grandit provisoirement dans le chantier, 
durant les travaux et sont maintenant transplantés 
définitivement dans les espaces publics du quartier. Ces 
arbres sont comme des tuteurs pour un collectif en train 
de s’instituer. Ils sont aussi un coin de porte pour maintenir 
la discussion entre la maîtrise d’ouvrage, le maître d’oeuvre 
pour une maîtrise d’usage. 

Ce public constitué par l’oeuvre trouve son espace dans 
le quartier grâce à une pépinière urbaine aboutissant à un 

verger partagé et une forte présence dans le mail piéton. 

«Prenez Racines !» c’est :
• Un espace de 700 m²  situé rue Genton et géré par 
les parrains-marraines habitant 
le quartier et la MJC.
• Un composteur collectif ouvert à tous.
• Des chantiers pour les jeunes afin qu’ils  réalisent 
leurs projets de voyages
• Une éco-cabane, montable et démontable, 
auto-construite avec les habitants.
• 5 baignoires-potagères et un jardin partagé.
• 39 familles qui ont planté 39 essences qui leur 
ressemblent
• Des temps festifs à chaque saison 
• Des actions pédagogiques

Aujourd’hui, les travaux continuent et le quartier s’enrichit 
de nouvelles familles. La ville de Lyon et le Grand Lyon, 
a commandité une oeuvre spécifique pour le festival 
internationnal de la rose en 2015 à Lyon. Eau de rose est 
une nouvelle dimension du projet d’assolement ouvert à 
tous.



GARDE MANGER #1
2013 - Galerie des Lycées, Castres
Vidéo HD (4’16)
Recette, action

www.domestication.eu/actions/garde-manger-1

Garde manger est une collection de vidéos qui documente 
une action précise : elle a pour but de donner une représen-
tation artistique de l’entomophagie. En France et dans ces 
états soit-disant développés, nous pratiquons une agro-in-
dustrie catastrophique pour l’emploi, l’hygiène et l’environ-
nement. L’action de Garde manger est l’expérimentation de 
l’entomophagie au cœur des cuisines collectives dans les 
lieux de la transmission des savoirs(-faire) : les collèges, les 
lycées, les universités... Il s’agit simplement d’inventer des 
recettes avec le chef et des élèves. C’est une opération de 
symbiose. 

La recette Henry Grillon de la série Garde manger propose 
des amuse-bouches. Cette action fut réalisée grâce à l’invi-
tation de la galerie des Lycées de la Borde-Basse à Castres. 

Le Chef Henri Barrau a contribué à la réussite de cette pre-
mière expérience.  Le principe de cette collection est de 
multiplier ces expériences de cuisine collective autour des 
insectes. Elle s’inscrit dans la tradition du Eat art de Daniel 
Spoerri.

La vidéo est présentée sur une tablette numérique, elle-
même collée sur un plateau-repas. Ce dispositif rappelle 
les tableaux pièges de Daniel Spoerri. Ici, peu de reste, il 
raconte le diktat du regard sur les autres sens tel que nous 
l’observons dans les cantines scolaires. Au menu, les écrans 
dominent le civet de lapin. L’image flottante et totipotente 
apporte ainsi une dimension à la verticalité et à l’horizon-
talité.

« Nous avons les yeux plus gros que le ventre. Changeons notre regard ! »



VOTE DES PROJETS SELON LES GROUPES DE TRAVAIL :

1- Intensifier les interactions au sein de l’organisme Adriana :
(relation entre l’horticulture, le restaurant collectif et l’animalerie, le sujet du fourrage et sa 
valorisation...)
Lucas, Loïc, Malaury, Alexandre, Nicolas, Quentin, Lucas, Fabien.

2- La relation à la zone commerciale, la pression des modes de consommations de la restauration 
rapide. (Enquête sur les rats, le gaspillage alimentaire, ...)
Floriant, Thibaut, Julie, Mickaël, 
Lénaïc veut imaginer un lien avec les interactions interne de l’organisme.

3- Le gaspillage alimentaire dans les poubelles
Julien, Dimitri, Ophélie, Roxane, Adrien

LES PROJETS :

Les problèmes de gaspillage alimentaire,  d’intensification des intéractions entre les spécialités 
du lycée Adriana et la dénonciation de l’influence de la pression de la junk food exterieure sur 
l’organisme Adriana se conjugue dans un projet agro-forestier propice pour des paons amoureux.

Les 8 projets discutés furent :
- Un point de collecte de biomasse chauffante pour les serres.
- Une valorisation des circuits courts à partir des invendus hors calibre.
- Une manifestation de caddie d’invendue
- Des poules pour valoriser les restes alimentaires du restaurant du Lycée.
- Un rucher
- Une valorisation du fourrage
- Un verger pour fournir la cantine
- Des récipiants de poubelles ludiques et incitatrice à la réduction de déchets alimentaires.



ÉVALUATION :

Nous avons collectivement évalué les projets dans la cantine durant 2 matinées :
Les critères d’évaluation dans un diagrame en radar sont :
COOL / ÉFFICACITÉ / COÛT / FACILITÉ DE MISE EN ŒUVRE / 
SOCIAL / TROUBLANT / ÉSTHÉTIQUE / ÉCOLOGIQUE 



VOTATION :

Suite à des rebondissements, le projet d’une œuvre faisant la synthèse de 3 intentions (les poules 
d’Adriana, la collecte des restes alimentaires, un verger) a émergé :
Un verger agro-forestier nourricier habité par un couple de Paon nourrie par des 
«offrandes» s’esquisse.



ATELIER DE DESSIN :

Pour préparer l’habitat des Paon, nous réalisons un atelier de dessin pour faire de la perspective à vue.
Un site d’implantation est à l’étude, en parallèle les élèves de l’animalerie et de l’aménagement 
paysagé coopére pour co-constuire cet espace.
Un protocole d’offrande avec une autel et un habitat agro-forestier adéquat.



LES PAONS AMOUREUX

Un couple de Paon sacré avec autel à offrande des restes de fruits et légumes de la Cantine dans un 
écosystème merveilleux pour servir d’abris aux Paons.

5 livrables doivent être fabriquées :

	 1 : Un couple de paons adolescents (les plus vigoureux), avec visite chez le vétérinaires et 
augmenté de puces GPS pour les suivre. (Dans le cadre de l’œuvre, les paons devront être ainsi 
équipé et renouvelé si l’un meurt).

	  2 : Un écosystème accueillant pour les Paons :
Dès le 11 mars, nous allons valider une palette végétale à planter avant la fin du mois de mars : 
	 => Noisetier
	 => Plaqueminier
	 => Grenadier
	 => Mûrier
	 => Poirier
	 => Noyer
	 => Châtaignier
(lieux pressenties : près du grand cèdre dans le parc, validation orale par Philippe Bertrand).

	 3 : Une besace à offrande pour les Paons
Un plateau en or, un chaudron de cuivre, un panier en osier tressé pour l’œuvre est en cours de 
conception pour récolter un volume de fruits et légumes pour les Paons quotidien.

	 4 : Un autel à offrandes pour recevoir les restes alimentaires pour le couple de Paons.

	 5 : Une bacchanale pour les Paons (manifestation publique pour honorer les Paons des restes 
alimentaires ! )
Une vidéo de documentation et de valorisation de toutes la résidence est en cours de conception.

Les références artistiques :
Outre le fait que le Paon est un être de l’art depuis le début de son histoire, tout le travail mené à 
Adriana se rapproche de celui de 
« Streamside day célébration », «  Untilled » et «  A way in untilled » de Pierre Huyghe

Déplus, je trouve rigolo de partir de l’enquête des Selfood pour arriver au Paon avec ses milles yeux… 
: ), il y a là un chemin du regard qui s’ouvre en faisant la roue… : )



Lieu d’implantation pour un écosystème accueillant pour les Paons.
5 gros sujet conséquant, une haie fruitière et un couvre-sol fleurie invitant à l’exotisme des Paons.

Grenadier 

Noyer

Plaqueminier

Cognacier

Mûrier
Framboisier

Autel

Néflier



LES PAONS AMOUREUX

Ce couple de Paon devra être libre de déambuler dans le Parc. 
L’autel sera co-construit avec les élèves;

L’urgence est au plan de plantation et la palette végétale pour obtenir un écosystème adapté 
à l’habitat des Paons. La palette végétale est en cours d’élaboration mais l’urgence des 
transplantations nécéssite une validation rapide et à distance.
Pour rappel, les essences présenties sont : 

	 => Noisetier
	 => Plaqueminier
	 => Grenadier
	 => Mûrier
	 => Poirier (à débattre)
	 => Noyer 

Source de références :



11 mars au 25 mars : 
Dessin du schéma de plantation.
Choix de la palette végétale.
Plantations avant qu’il soit trop tard !!!
Dessins et choix pour la réalisation de l’Autel et de la bessace.
Demande de devis pour la construction des folies.

15 au 19 avril : 
Réalisation du scénario
	 - construction
	 - suivit
	 - valorisation
	 - mesures

Restitution publique : 20 Avril 
et/ou exposition de l’ouvrage à maturation.
Une exposition est à l’étude pour représenter l’œuvre de résidence avec l’ensemble des réalisations 
du projet SUGAR KILLER, a Selfood Enquiry d’Octobre à Décembre 2019.


